
Berlin :
Une ville symbole de la guerre froide

I-L'apparition de deux blocs :

1-Des divergences idéologiques.

Au lendemain de la guerre on peut voir ressurgir très 
clairement un conflit idéologique refoulé par les besoins de la 
Seconde Guerre mondiale. Ces deux idéologies sont les suivantes :
*le capitalisme (libéralisme) exercé majoritairement par les 
Américains mais aussi par les Français et les Anglais 
*le communisme exercée par les Soviétiques.
Ces deux principes s'oppose radicalement et entraînent l'apparition 
de tension entre ceux qui les exercent leur coexistence apparaît 
compliquée.

2- Les conséquences territoriales.

C'est l'idéologie ne peuvent coexister d'après leurs 
dirigeants. On assiste donc à la mise en place du "rideau de fer" 
coupant les blocs et les isolants. L'Europe se divise alors en deux et 
Berlin appartenant à la fois aux Soviétiques puissance alliées se 
trouve déchirée en deux, comme indiqué sur la caricature ci-contre 
(doc 1). 
La circulation y est libre mais cela entraîne une véritable fuite de la 
population est allemande vers l'ouest qui passe par Berlin pour 
franchir le rideau de fer (doc 2)

Date clé  :
1946 : Apparition du rideau de fer

Les puissances alliées 
(France, UK, USA)

L'URSS, incarnée par 
Staline

La ville de Berlin, déchirée par les 
puissances alliées d'un coté et par 
le bloc soviétique de l'autre.

Ours couronné : ville de 
Berlin

Quels facteurs ont engendré l’opposition entre les alliés et l'URSS ?

Carte de l' Allemagne et de ses 
frontières, entre 1949 et 1961 sur 
laquelle apparaît le flux 
migratoire des est-allemands vers 
l'ouest.
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Dirigeant de la RDA

II-Un lieu de tensions où deux 
puissances se font face :
1-Le blocus de Berlin.

Avec la division de Berlin par les puissances vainqueur 
Berlin-Ouest deviens une enclave de la zone allié au milieu de la 
zone soviétique. En 1948 les Soviétiques décident de bloquer toute 
communication avec l'extérieur pour Berlin-Ouest. Ils organisent un 
véritable blocus, dans le but de faire abandonner la ville par les 
alliées. Les américains mettent en place un pont aérien, faisant 
parvenir des vivres à Berlin ouest, afin de maintenir leur présence 
dans la ville (carte 1 du doc 7). Ce blocus durera deux ans avant 
d’être levé par les soviétiques. C'est donc une victoire dont les 
américains sont fiers ( voir caricature ci-contre, doc 3).

2- Le face à face 

Les deux puissances se font face à Berlin, mais aussi sur 
toute la surface du globe, elles s'arment de bombes de plus en plus 
puissantes, dans un but dissuasif. La pression d'une attaque 
nucléaire à tout moment est insoutenable, et cette situation durera 
pendant de nombreuses années. La caricature en bas de page (doc 5) 
immortalise cette situation. A Berlin, cette pression est aussi 
présente, les deux zones sont renommées RDA (république 
démocratique d’Allemagne) et RFA (république fédérale 
d’Allemagne), voir carte 2 doc 7 . En 1961, un mur est construit 
pour séparer définitivement les deux camps (carte 2), le Mur de la 
honte devient alors infranchissable, les Berlinois sont prisonniers de 
leur propre ville (doc 6). La population de RDA voit en la RFA et 
les états unis leur plus grande chance d'échapper à leur régime 
oppresseur.

Vétéran américain de la Guerre froide. se 
vantant d'avoir participé au pont aérien 
de Berlin en 1948. Cela met bien en 
évidence la réussite des américains sur cet 
épisode de la Guerre froide.

Les Soviétiques

Les Etats-unis

Cette caricature illustre bien les 
tensions qui pèsent sur les deux 
grandes puissances.

Statue de la liberté affublée 
du visage de JFK = les USA

Le Mur de 
Berlin

Cette caricature illustre la  visite  du président 
américain John F. Kennedy à Berlin,et met en 
évidence l'espoir de liberté qu'elle suscite au sein 
de la population de la République démocratique 
allemande (RDA) dirigée par Walter Ulbricht.

Comment ces deux régimes réagissent à Berlin ?

L'aigle, symbole des U.S.A , se cassant le bec en tentant de 
détruire le mur de Berlin, érigé par les soviétiques. Le soldat 
nazi se dissimulant derrière l'aigle rappelle l’intérêt que 
portent les anciens partisans du régime nazi à Berlin et à sa 
réunification. 

L'aigle symbolisant 
les états-unis

Le mur de Berlin avec le drapeau 
allemand et les symboles soviétiques 
(faucille et marteau)

Carte 1 Carte 2

Soldat nazi (croix gammé sur le casque, au 
corps de primate se cramponne à l'aigle
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III- La réunification, la fin de la 
guerre froide :
1-Un communisme affaibli.

Dans les années 80, l'idéal communiste s’affaiblit, dans les 
Balkans, les états demandent et obtiennent leur indépendance vis à 
vis de l'URSS. Le temps où elle représentait une grande puissance 
apparaît comme révolu. Le rideau de fer se lève. En 1989, les 
contestations enflent à Berlin, jusqu'à ce que les dirigeants 
soviétiques annoncent leur retrait de la ville (cfcarte doc 10). Les 
Berlinois attaquent alors le mur, ce symbole d'une guerre révolue et 
de leur liberté retrouvée à grand coups de pioches et de burins, 
comme nous montre la caricature de Plantu ci-contre (doc 8).

2- Un après mur.

Les grandes puissances tentent en vain de réconcilier 
(caricature allemande de Hamel, doc 9), après près de 50 années de 
tensions. L’Allemagne retrouve enfin son unité. Les soviétiques 
seront amenés à déclarer la fin de l'URSS trois ans plus tard. La 
guerre froide prend fin.

En quoi Berlin est un témoin de la chute du régime soviétique ?
Date clé  :
9 novembre 1989 : destruction du 
Mur

Berlinois de l'est attaquant le mur au 
Bulldozer en clamant la célèbre phrase 
du discours de J.F.K : « Ich bin ein 
Berliner »

Garde soviétiques surveillant le mur, 
impuissants

Le Mur de Berlin

Foule joyeuse de Berlinois de l'est

Les Berlinois de l'est détruisent le Mur, les gardes impuissants 
rappellent la passivité de l'URSS lors de la chute du mur. La foule 
montre la joie et l'engouement populaire de cet événement. La citation 
sert à rappeler le rôle des USA dans ce pan de l'histoire allemande. 

Carte de l’Allemagne unie après plus de 50 ans de conflits avec 
Berlin comme capitale.

Dirigeants des alliés (George Bush et 
Thatcher) 

Dirigeants de l'URSS (Gorbatchev) 

Cette caricature illustre les efforts que déploient les autorités de 
la nouvelle Allemagne pour convaincre les puissances alliées et 
soviétique du statut de ce « nouvel » état. Cela s'annonce 
difficile au vue des rivalités toujours bien présentes entre ces 
dernieres.

Frise bilan : 
Berlin dans la guerre froide
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